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Le baptême  
Histoire du baptême (+ Communion et Confirmation) 

 

 Le verbe grec baptizein signifie plonger, plonger dans 
l’eau. Le baptême est une plongée. Plongée dans la vie nou-
velle que Dieu nous donne ; plongée dans la découverte d’un 
Dieu père ; plongée dans l’amitié de Jésus ; plongée dans la 
résurrection ; plongée dans la vie de l’Eglise. 
 Le rite du baptême vient d’une pratique païenne  qui 
avait pour mission de purifier une personne du mal. Un bap-
tême se pratiquait aussi dans certaines communautés juives. 
Jean baptiste faisait des baptêmes et Jésus, à trente ans, s’est 
fait baptisé par lui dans le fleuve Jourdain 
 Aujourd’hui, baptiser = plonger perd un peu de son 
sens puisque très souvent le baptême catholique consiste à 
verser un peu d’eau sur le front de l’enfant. Cependant, le 
baptême se pratique parfois par immersion.  
  
Baptiser : un ordre de JésusUne dede Une demande de 
Jésus  L’Eglise n’a pas inventé le baptême. C’est une de-
mande de Jésus. En effet, on peut lire dans l’Evangile de 
Matthieu « Allez donc, de toutes les nations, faites des dis-
ciples, les baptisant au nom du Père, du Fils et du Saint-
Esprit ». Tertullien, célèbre Père de l’église, évoquait les 
signes et les rites qui font des baptisés les membres d’un 
même Corps. Le baptême en est un mais il 
n’est pas le seul. On parle en effet de trois 
sacrements de l’Initiation Chrétienne. Evo-
quer l’histoire du baptême est impossible 
sans parler également de la Confirmation et 
de l’Eucharistie (communion). On ne de-
vient pas chrétien par le seul baptême mais 
par l’entrée dans le Mystère Pascal où Jésus 
ressuscité a donné sa vie (le Baptême), son 
Esprit (la Confirmation) et  son Corps 
(l’Eucharistie).  
 
D’abord des baptisés adultes 
 Avant le IVème siècle, on ne baptisait 
pas les nouveau-nés. Seuls les adultes recevaient le sacrement 
du baptême. Entre le IIème et le XIIème siècle, le candidat au 
baptême demandait à être admis à une préparation appelé ca-
téchuménat. Il était accompagné par un fidèle « chevronné » 
qui se portait garant devant la communauté et devenait son 
guide. C’est l’ancêtre du parrain (ou marraine). Les baptêmes 
se font alors presque toujours la nuit de Pâques.  
 
Baptisés bébés  
 A partir du XIIème siècle, l’Eglise baptise les bébés. 
La mortalité infantile étant effrayante, les évêques prescrivent 
le baptême pour protéger les enfants et on va enseigner à tout 
chrétien comment baptiser en urgence. A partir de là, se déve-
loppe le baptême par effusion plutôt que par immersion. 
 Mais se pose vite une question : à quel âge peut-on com-
prendre ce qui se passe lors d’une célébration ? Et on com-
mence à dissocier les trois sacrements d’Initiation jusqu’alors 
célébrés comme un tout. On va retarder la Communion à 
l’âge de « raison » que l’on situe entre 7 et 11 ans. Au 
XVIème siècle, on retarde la Confirmation au même âge en 
réservant ce sacrement à l’évêque Et c’est au XVIIIème siècle 
que l’on fait passer la Confirmation après la Communion. 
En 1910 le Pape Pie X ravive la communion pour les petits et 
le droit canonique fixe l’âge de raison à 7 ans. 

 

Le Baptême aujourd’hui 
 

 Parmi les parents qui demandent à faire baptiser leur 
enfant tout petits, beaucoup ne sont pas des chrétiens pra-
tiquants. Alors, la cérémonie est souvent envisagée comme 
une fête de famille. Elle est l’occasion de donner à son enfant 
un parrain et une marraine qui auront avec lui une relation 
plus personnelle. Elle exprime aussi la volonté des parents de 
suivre la tradition familiale. 
 Pourtant, le baptême a une signification spirituelle et 
évangélique d’une grande richesse. Il nous unit au Christ/
Jésus ; il nous fait participer à sa mort et à sa résurrection et 
nous purifie du péché. Le baptême donne l’Esprit-Saint qui 
apporte l’amour dans nos cœurs. Il nous rend pleinement en-
fants de Dieu. Il nous fait  entrer dans la famille de Dieu, 
Père, Fils et Esprit. Il nous introduit dans l’Eglise, appelée 
aussi Corps du Christ. 
 
 
Une préparation : 
 C’est souvent lors de la préparation de la cérémonie et 
de sa célébration que les parents prennent un peu plus con-
science de sa signification. Dans la paroisse Saint-Baldéric, 

la préparation se fait le plus souvent lors 
d’une réunion de plusieurs couples de par-
ents qui baptisent dans la même période. 
Quand la date de réunion ne convient pas, le 
prêtre propose  un rendez-vous avec une 
seule famille. La préparation consiste à ap-
profondir le sens du baptême chrétien. Et, à 
partir de là, les parents sont invités à expri-
mer les motivations qui les poussent à faire 
baptiser leur enfant et, s’ils le veulent, à les 
formuler par écrit pour ensuite les exprimer 
le jour de la célébration. La préparation per-
met aussi aux parents de personnaliser la 
cérémonie par le choix de textes et de 
prières.... 

 
 
A quel âge baptise-t-on de nos jours ? 
 L’Eglise accueille avec joie toute demande de baptême 
quelque soit l’âge. Les parents peuvent demander le baptême 
de leur petit enfant, qu’eux-mêmes  soient baptisés ou non, 
mariés ou non. Dans ce cas,  la Communion et la Confirma-
tion se feront plus tard après plusieurs années de catéchèse. 
 Un enfant, pas baptisé petit, peut l’être lorsqu’il a at-
teint l’âge de raison. Il lui sera alors demandé de fréquenter 
le catechisme afin d’être initié à la vie chrétienne et en par-
ticulier au sens du baptême. Cependant tant que l’enfant n’a 
pas 18 ans, il ne peut être baptisé sans l’autorisation explicite 
de ses deux parents. Un enfant qui est baptisé vers 10 ans, ou 
plus, communie lors de la messe de son baptême.  
  Quand un adulte demande le baptême, la préparation 
se fait lsouvent sur deux ans. On parle de catéchuménat. Ac-
compagné de plusieurs chrétiens adultes, le catéchumène dé-
couvre la vie du Christ, les Evangiles, la Bible, la vie de l’E-
glise... Environ 3000 adultes sont baptisés en France, chaque 
année,  pendant la nuit de Pâques.  Le baptisé adulte com-
munie lors de la messe de son baptême et, souvent, il est con-
firmé quelques semaines après. 

(On ne nait pas chrétien, on 
le devient » (Tertullien) 


